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La grotte se situe aux confins des départements de l'Aveyron, du Gard et de l'Hérault.

2 – Situation



La grotte se situe dans la partie méridionale 

du plateau du Larzac.
3 – Le causse du Larzac
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Vue depuis le château de Saint-Michel-d'Alajou (Hérault).

4 – Une grotte au milieu du causse



A l'entrée de la grotte, il a été construit une petite bâtisse actuellement en ruine. Ses 

habitants ont sans doute profiter des différentes ressources de la grotte des Mounios.

5 – Une ruine



6 – L'entrée
Entrée de la grotte des Mounios. 



7 – Des objets

remarquables

La grotte est ponctuée 

d'objets spéléo-

archéologiques

remarquables : 

une stalagmite arasée dite 

le « bénitier »,

un escalier,

une étroiture,

un gour,

et

des stalagmites brisées.



8 – Le Bénitier

Ce vase très 

ancien a été 

détruit, il 

servait à 

recueillir l'eau 

tombée des 

voûtes.

Une concrétion arasée servait de 

support à un vase appelée le Bénitier.

Bénitier

Entrée



Le bénitier est 

l'objet le plus 

remarquable de la 

grotte, il est 

probablement 

l'épicentre des 

dépôts d'offrandes 

(monnaies) pillés 

dans les années 80.

9 – Le

Bénitier



La grotte a fait 

l'objet de 

nombreuses 

fouilles 

clandestines qui 

ont mis au jour 

des monnaies 

rutènes en argent 

(offrandes) 

rachetées ensuite 

à un numismate 

professionnel par 

le Cabinet des 

médailles.

Les différents vases attestent la fonction ancienne de grotte-citerne généralement 

attribuée au Néolithique. La cavité a ensuite été utilisée comme lieu de 

sépultures à l'âge du fer et à la période gallo-romaine.

10 – Eau, sépultures et offrandes...



Selon les archéologues, l'escalier est attribué à la période 

historique des caves bâtardes (caves à fromages).11 – Escalier

Entrée
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Toutefois, la taille des 

appareils qui ont servi à 

la construction de 

l'escalier rappelle celle 

des monuments 

préhistoriques.

12 – Escalier



Nous verrons plus loin que cet 

escalier ne dépare pas avec le reste de 

la grotte.

13 – Escalier



Une étroiture relativement large (1,20 m) livre accès à la galerie 

Cazalis de Fondouce.

Elle est flanquée de pierres fermant l'espace supérieur.

14 – L'étroiture

Etroiture

Entrée



Une ou plusieurs grosses pierres devaient fermer totalement l'étroiture. Toutes les pierres de 

cette zone argileuse ont été apportées ou déplacées, leur position ne peut pas être naturelle.

15 – L'étroiture



Un gour recueille l'eau qui s'écoule ensuite dans 

la galerie. Une pierre de tonnerre (offrande) en 

micaschiste a été trouvée près du gour.16 – Gour en eau
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La galerie Cazalis de 

Fondouce est une belle 

galerie aux formes 

parfaites et parcourue 

pas un mince filet d'eau 

alimenté par le gour. 

Tout au long de son 

parcours, on observe des 

concrétions brisées.

17 – Galerie

Cazalis de

Fondouce



Des 

stalagmites de 

plus de 20 cm 

de diamètre 

gisent au sol.

18 – Vandalisme ?



Des concrétions ont été renversées sans 

raisons apparentes, à une date ancienne.19 – Vandalisme ?



Une couche de calcite atteste 

l'ancienneté des bris.

20 – Vandalisme ?



Certaines stalagmites ont été cassées, puis 

déposées sur un rebord rocheux. L'une 

d'elles est aujourd'hui scellée par la calcite.21 – Vandalisme ?



Les stalagmites brisées ou 

basculées ne sont pas le 

résultat d'actes de 

vandaslime. Le geste n'est 

pas gratuit, mais il faut 

encore l'expliquer.

22 – La galerie

Cazalis de

Fondouce



Toutes ? Non !

Au fond, de la 

galerie, une 

« stalagmite 

plantée » assez 

improbable se 

dresse dans une 

alcôve.

23 – La stalagmite plantée
Toutes les stalagmites semblent au sol...
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24 – La stalagmite plantée

L'endroit est assez singulier, car aucune 

stalactite ne vient justifier la présence de la 

stalagmite plantée...



25 – La stalagmite plantée

La stalagmite a 

un air de 

famille...

Elle rappelle 

étrangement

les statues 

anthropo-

morphes de la 

Préhistoire.



La question se pose de savoir s'il s'agit 

d'une composition naturelle.26 – La stalagmite plantée

Il existe au 

moins deux 

arguments 

géomorpho-

logiques 

attestant d'un 

assemblage 

anthropique.

Le premier est 

l'absence de 

chanfrein à la 

base de la 

stalagmite et le 

deuxième 

concerne les 

plaques qui lui 

servent de 

berceau.



Coupes schématiques de concrétions. Le cas 1 présente un chanfrein à la base de la 

stalagmite. L'absence de chanfrein (cas 2) montre que la stalagmite a été cassée, puis 

posée sur un morceau de plancher stalagmitique.

27 – L'absence de chanfrein



L'autre 

argument 

géomorpho-

logique a 

trait au 

berceau 

composé de 

plaques de 

plancher 

stalag-

mitique dont 

au moins 

une n'est pas 

dans une 

position 

naturelle.

28 – Le berceau de la stalagmite



Les 

microgours 

qui se forment 

à la surface 

des planchers 

ont une forme 

particulière 

qui permet de 

déterminer le 

sens de la 

pente.

29 – Les microgours

Sens de la 

pente

Les formes convexes en croissant qui se 

développent à l'intérieur des microgours 

indiquent le sens de la pente.



Développement de 

microgours sur une 

coulée 

subhorizontale.

30 – Les

microgours



Les sens de pente indiqués par les microgours sont 

différents : à gauche pour la plaque supérieure 

(position artificielle) et en bas pour la plaque 

inférieure (a priori naturelle).
31 – Le sens des plaques



Si les positions des plaques 1 et 2 peuvent 
sembler naturelles, la n° 3 ne peut pas 

l'être ; car elle a subi une rotation
de 90° par rapport aux deux autres.

32 – L'assemblage du berceau



La stalagmite plantée et son 

berceau est une construction 

qui ressemble à une divinité 

placée sur un autel.
33 – La stalagmite anthropomorphe



Entre la préhistoire et la 

protohistoire, on constaterait 

un déplacement du lieu de 

culte du fond de la grotte vers 

le Bénitier.

34 – Hypothèses

Préhistoire

Protohistoire



Les formes des statues-

menhirs du Rouergue 

rappellent un peu celles de la 

stalagmite anthropomorphe.

Les points communs sont 

l'absence de cou et la 

chevelure.

Statue-menhir dite Dame de 

Saint-Sernin, Aveyron

(IIIe millénaire av. J.-C.)

35 – Hypothèses



La suite des différents objets spéléo-

archéologiques rappelle celle des temples 

de l'île de Malte.

Ces temples primitifs présentent des 

espaces séparés par des portes étroites et 

terminées par une niche où devait être 

placée une divinité.

36 – Hypothèses

Temple de Mnajdra (île de Malte).

3600-2500 av. J.-C.



37 – Hypothèses

Temple de la Pierre 

Sacrée

(Tucume, Pérou)

800-1532 ap. J.-C.

La forme de la pierre sacrée découverte dans le 

templo de la Piedra Sagrada rappelle celle de la 

montagne dont elle a été extraite.

Les archéologues péruviens ont alors associé la 

divinité (la montagne) à sa représentation (la 

pierre sacrée) située dans le temple.



Dans la Crète antique, Eileithyia est la déesse de la fécondité.

38 – Grotte d'Eileithyia

La grotte d'Eileithyia en Crète comporte une 

stalagmite anthropomorphe. La grotte, occupée 

dès le Néolithique, gardera sa fonction cultuelle 

jusqu'au Ve siècle ap. J.-C.



39 – Fin du diaporama

Fin

A ce stade des recherches, toutes les hypothèses peuvent 

encore être formulées.


